


 

Conscients des enjeux et défis 
des agendas de développe-
ment durables 2030 et 2063 

de l’Union Africaine, les chefs d’États 
et de gouvernement africains se 
sont engagés en 2016 à travers une 
feuille de route à intensifier les inves-
tissements en faveur de la jeunesse 
en tant que principal levier pour 
l’exploitation du dividende démo-
graphique.
 
Suites à ses nombreux investisse-
ments pour le dividende démo-
graphique,  le Bureau Régional de 
l’UNFPA à Dakar a entrepris d’expéri-
menter son opérationnalisation en mi-
lieu urbain populaire notament à Fass, 
à Dakar, au Sénégal.

En effet, LA COMMUNE DE FASS-
COLOBANE-GUEULE TAPÉE À 
DAKAR, PAR SES INDICATEURS 
SOCIODÉMOGRAPHIQUES ET 
ÉCONOMIQUES, REPRÉSENTE LE 
SÉNÉGAL ET L’AFRIQUE EN MINIA-
TURE. 

Elle a donc été choisie comme site pi-
lote pour cette initiative qui sera doc-
umentée et répliquée dans les autres 
milieux urbains populaires du Sénégal 
et autres pays de l’Afrique de l’Ouest 
et du Centre. L’objectif principal de ce 
projet pilote est d’investir dans la jeu-
nesse pour développer inclusivement 
la communauté en accélérant la tran-
sition démographique, en agissant sur 
les piliers du développement durable 
que sont le capital humain, le tissu so-
cio-économique et environnemental.

CETTE INITIATIVE SERA DOCU-
MENTÉE ET RÉPLIQUÉE DANS LES 
AUTRES MILIEUX URBAINS POPU-
LAIRES DU SÉNÉGAL ET AUTRES 
PAYS DE L’AFRIQUE DE L’OUEST ET 
DU CENTRE.

PISTES D’ACTIONS

Le projet FASS vise le développe-
ment du capital humain et les as-

pects socio-économiques par un an-
crage sur : l’amélioration de l’accès  
aux services de santé de qualité, par-
ticulièrement la planification familiale, 
la santé de la mère et de l’enfant, tout 
en favorisant l’intégration des services 
pour les rendre conviviaux pour les je-
unes. Mais également, l’éducation et la 
formation professionnelle ; la création 
d’emplois et la stimulation de l’esprit 
d’entreprise. 

MABINGUÉ NGOM
Directeur Régional



Notre intervention va aussi cibler     
l’autonomisation des femmes et des 
filles. C’est là l’occasion d’illustrer une 
autre particularité de Fass, qui se situe 
en plein centre d’un environnement 
académique et universitaire. 

Les actions entreprises dans le cad-
re du projet seront soutenues à 

travers une mobilisation des ressourc-
es locales, internationales, mais sur-
tout par le biais des bonnes pratiques 
accumulées au cours de nos expéri-
ences et l’engagement de l’ensemble 
des agences du systèmes des nations 
unies afin d’apporter une réponse . 

Les ressources propres de la com-
mune, ainsi que les contributions des 
différentes parties prenantes (Gou-
vernement, Partenaires financiers), 
seront mises à contribution. 

La mise en place d’un système de 
collecte des données programma-

tiques efficients permettra de disposer 
des évidences  des résultats atteints 
et de rendre compte aux différentes 
parties prenantes au fur et à mesure 
de l’évolution du projet.

Le Directeur Régional en compagnie du Maire de Fass, Ousmane Ndoye, 
et du personnel du poste de santé lors d’une visite de terrain.



AU COURS DE L’ANNÉE 2017, NOUS 
AVONS SU MOBILISER LES LEAD-
ERS RELIGIEUX DU CONTINENT AU 
TCHAD ; LES PREMIÈRES DAMES EN 
CÔTE D’IVOIRE ; LES CHEFS D’ETAT 
EN ETHIOPIE ; L’ENSEMBLE DES 
ORGANISATIONS DE LA SOCIÉTÉ 
CIVILE À SAVOIR LE RÉSEAU DES 
PARLEMENTAIRES ; DES JEUNES ; 
ET DES JOURNALISTES AINSI QUE 
NOS PARTENAIRES, TECHNIQUES 
ET FINANCIERS (LE SECTEUR PRIVÉ, 
LES AGENCES DES NATIONS UNIES) 
; AUJOURD’HUI FASS EST L’OCCA-
SION D’OPÉRATIONNALISER LEUR 
ENGAGEMENT SUR LE TERRAIN.

Une stratégie globale présentera  des 
actions de communication  institution-
nelle, et d’autres axées sur des activités 
de plaidoyer, de communication pour le 
changement social et comportemental 
de marketing social, et de mobilisation 
communautaire. 

La mise en œuvre se fera à travers une 
implication accrue des groupes organ-
isés dans la communauté. A Fass, nous 
retrouvons des représentations de l’en-
semble des maisons religieuses et con-
fessionnelles du Sénégal, mais Fass est 
également l’adresse de la lutte séné-
galaise et de bon nombre de person-
nalités de haute facture intellectuelle et 
culturelle. 

Au cours de l’année 2017, nous avons 
su mobiliser les leaders religieux du con-
tinent au Tchad ; les premières Dames 
en Côte d’Ivoire ; les Chefs d’Etat en 
Ethiopie ; l’ensemble des organisations 
de la société civile à savoir le réseau 
des parlementaires ; des jeunes ; et des 
journalistes ainsi que nos partenaires, 
techniques et financiers (le secteur 
privé, les agences des nations unies) ; 
aujourd’hui Fass est l’occasion d’opéra-
tionnaliser leur engagement.



Fass est un ilot au centre de 
plusieurs grands hôpitaux 

publics, l’hôpital Fann, l’hopital Abass 
Ndao, mais aussi l’Institut d’hygiène 
Public.

 

Les problèmes de la commune néces-
sitent un appui technique et finan-

cier pour sortir les populations de leur 
précarité. Pour le secteur de la santé, 
un appui multisectoriel socio-sanitaire 
est nécessaire à l’endroit des centres 
de santé et des maternités notam-
ment pour rendre les centres de santé 
SONUB/C fonctionnels. Pourtant Fass 
est un ilôt au centre de plusieurs grands 
hopitaux publics, l’hôpital Fann, l’hopital 
Abass Ndao, mais aussi l’Instutut d’hy-
giène Public. 

MALGRÉ SES 13 ÉTABLISSEMENTS 
PRIMAIRES, LA COMMUNE CONNAIT 
UN TRÈS FORT TAUX D’ABANDON 
SCOLAIRE AVEC SEULEMENT 63% 
DES FILLES ET 71 % DES GARÇONS 
QUI ONT ACHEVE LE CYCLE PRI-
MAIRE.

De plus, malgré ses 13 établissements 
primaires, la commune connait un très 
fort taux d’abandon scolaire avec seule-
ment 63% des filles et 71 % des garçons 
qui ont achevé le cycle le primaire. La sit-
uation est aussi préoccupante au secon-
daire où l’on enregistre de forts taux de 
déperditions surtout chez les filles.
Pourtant la commune est entourée par 
les plus grands lycées du Sénégal, le 
lycée des jeunes filles John F. Kenedy, 
le lycée commercial et technique De la 
Fosse, le lycée Blaise Diagne.
FASS DEMEURE UNE POCHE DE PAU-
VRETÉ ET DE CHÔMAGE EN PLEIN 
MILIEU DE QUARTIERS RICHES, À 
PROXIMITÉ DES PLUS GRANDES UNI-
VERSITÉS PUBLIQUES ET PRIVÉES DU 
SÉNÉGAL. 

POURQUOI 
L A  C O M M U N E  D E  F A S S  ?

l’hôpital Fann

l’hôpital Abass Ndao

l’Université Cheikh Anta Diop de Dakar



Malgré la proximité de l’Université 
Cheikh Anta Diop de Dakar qui accue-
ille près de 80.000 étudiants, dont 
bon nombre rentrent à Fass pour dor-
mir, et un nombre importants d’insti-
tuts et d’établissement de formations 
professionnelles, Fass demeure une 
poche de pauvreté en plein milieu de 
quartiers riches : le point E, la zone B, 
Fan Résidence.

Sur le plan de l’emploi, les jeunes, 
même diplômés, ne trouvent pas d’em-
plois ou ne trouvent que des emplois 
précaires (taux de chômage d’environ 
19% cachant un sous-emploi beau-
coup plus élevé et une prépondérance 
d’activités mal rémunérées dans le 
secteur informel).

D’où la nécessité de promouvoir la 

formation professionnelle en tenant 
compte des réalités du marché du tra-
vail. L’entreprenariat est généralement 
autofinancé, l’accès au crédit étant 
très faible. Cette situation économique 
précaire alimente l’insécurité, comme 
conséquence de la délinquance juvé-
nile, l’usage de la drogue et la prosti-
tution. 

le campus de l’Université

L’école nationale de développement sanitaire et social



Différents partenaires spécialisés dans chaque domaine du projet ont manifesté 
leur intérêt à contribuer. 
L’originalité du projet de Fass est qu’il s’agit d’un Programme de travail conjoint 
pour un support mutuel des interventions des différents partenaires. Des engage-
ments forts qui nous confortent dans notre démarche actuelle sont à souligner. 
Il nous faut en effet penser à redéployer les ressources vers les 
populations qui en ont le plus besoin : l’objectif est d’améliorer l’accès des 
populations aux services que nous offrons. 

FASS EMERGENT CONSTITUE UNE RÉPONSE GLOBALE GRÂCE 
À DES PARTENARIATS MULTI-AGENCES ET MULTISECTORIELS.

ORGANISATIONS PARTENAIRES DOMAINES D’INTERVENTION

Promouvoir la création de l’Emploi chez les jeunes et 
les femmes ainsi que des activités génératrices de 
revenus.

Promouvoir la nutrition pour sauver des vies, 
prévenir les maladies et assurer une croissance et 
un développement sains grâce à l’amélioration de 
l’allaitement maternel et l’alimentation complémen-
taire. 
Assurer une nutrition adéquate durant les 1000 
premiers jours de la grossesse jusqu’a l’âge de 2 
ans.

Mettre fin à la transmission mère-enfant du VIH 
(90% des nouvelles infections à VIH chez les enfants 
sont dues à la transmission de la mère à l’enfant).
 Intensifier le dépistage et le traitement du VIH chez 
les enfants.
Eliminer les nouvelles infections VIH chez les enfants.

Promouvoir l’éducation formelle et informelle par-
ticulièrement dans le secondaire pour les adoles-
centes.

Renforcer le taux de pénétration de la couverture 
médicale. Le taux est estime actuellement à 1% à 
Fass.

Recherche action dans les thématiques du projet 
relatives au développement du capital humain et 
l’amélioration du milieu de vie.



LA MOBILISATION DES LEADERS 
CONFESSIONNELS, SPORTIFS ET 
DU MONDE DE LA CULTURE VA FA-
VORISER L’APPROPRIATION DU PRO-
JET PAR LES POPULATIONS. FASS 
EST UN ECHANTILLON DE REPRE-
SENTATIVITE DES COMMUNAUTES 
DU SENEGAL.

Une forte représentation des leaders 
confessionnels sur le plan religieux, la 
commune abrite la présence de plu-
sieurs foyers religieux : la grande mai-
son de Keur Serigne Touba et celle de 
Serigne Cheikh Mbacké Gaindé Fatma à 
Colobane; de la maison de Ahmet Khal-
ifa Niasse et de Serigne Moustapha 
SY à Fass; des églises, notament la 
deuxième de Dakar et autres sanc-
tuaires catholiques ou missionnaires 
évangélique à Fass, Colobane et Gueule 
Tapée.

FASS ADRESSE DE LA LUTTE TRADI-
TIONNELLE ET DU SPORT
Au plan sportif il est noté également, 
que plusieurs grands noms du Football, 

du Basket Ball, du Hand Ball, du Judo, 
de grand chroniqueurs et journalistes 
sportif sont nés dans la commune. Elle 
abrite la plus grande et ancienne école 
de lutte (Ecurie de Fass) avec de grands 
lutteurs qui sont sortis en leur sein. 
Il y a eu dans le passé trois arènes de 
lutte (Lambi Joola, Lambi Toucouleur, 
Arène Sénégalaise de lutte). Aujo-
urd’hui aucune de ces infrastructures 
n’a survécu à la vague d’urbanisation 
mal planifiée. 

METTRE À PROFIT NOS ACQUIS DANS LE PROCESSUS DE MISE 
EN ŒUVRE DU DIVIDENDE DÉMOGRAPHIQUE À FASS

Mame Gorgui NDIAYE
 Ancien lutteur de FASS.

La mosquée d’une grande 
famille confrérique au coeur de Fass.



En visite à Fass le vendredi 02 février, 
après le sommet du partenariat mondi-
al  pour l’éducation, l’Envoyée Spéciale 
du Secrétaire Général de l’ONU, Mme 
Jayathma Wickramanayake a affirmé 
l’importance de mettre en œuvre la 
capture du dividende démographique 
en milieux urbain.  Elle a déclaré : « In-
vestir davantage dans l’éducation est 
fondamental si nous voulons atteindre 

le dividende démographique ».   
Il s’agit là d’une initiative innovante, 
qui ambitionne d’opérationnaliser le 
dividende démographique dans un 
contexte urbain. Ce programme, fruit 
d’un partenariat entre la Commune de 
FASS et l’UNFPA, s’articule essentiel-
lement autour des questions d’auton-
omisation des femmes, de la santé, de 
l’éducation et de l’emploi des jeunes. 

L’ENVOYÉE SPÉCIALE DU SECRÉTAIRE GÉNÉRAL DE L’ONU AP-
PELLE À UNE MOBILISATION INTERNATIONALE POUR LA CAP-

TURE DU DIVIDENDE DÉMOGRAPHIQUE À FASS, 
DAKAR, SÉNÉGAL.

L’Envoyée Spéciale de l’ONU pour les jeunes dans le bureau du Maire, en presence du Directeur 
Regional, des représentants des ministère de la santé et de la jeunesse ainsi que de l’artiste 

Coumba Gawlo Seck 



LE MAIRE DE FASS, M. OUSMANE 
NDOYE, DEVANT LE PUBLIC DE PRÈS 
DE 500 PERSONNES, A EXPLIQUÉ 
QUE LE CROÎT DÉMOGRAPHIQUE 
FORT (20% EN 10 ANS), LE TAUX 
DE CHÔMAGE ÉLEVÉ PARMI LES JE-
UNES DONT 75% ONT MOINS DE 35 
ANS CONSTITUE AUTANT DE DÉFIS 
AUXQUELS LE PROJET DEVRAIT 
RÉPONDRE. 

Attendue par les associations de je-
unes,  les responsables politiques, et 
les journalistes, l’Envoyée Spéciale a 
réitéré son soutien sincère et incon-
ditionnel à ce partenariat entre l’ONU 
et les communautés locales et s’est 
engagée à en faire l’écho au Secrétar-
iat des Nations Unies et auprès du 
Secrétaire général, ainsi qu’aux organ-
ismes, partout dans le monde, qui in-
vestissent dans le développement des 
jeunes. 

Rappelant l’importance de la visite de 
Mme. Wickramanayake, M. Mabingue 
Ngom, Directeur régional de 
l’UNFPA, a précisé que : 

«ce projet pilote, devrait permettre à 
d’autres communautés dans toute 
l’Afrique, ainsi que dans d’autres par-
ties du monde, confrontées à des réal-
ités comparables à celles de FASS, de 
le dupliquer pour exploiter pleinement 
le potentiel des jeunes. »

«CE PROJET PILOTE, DEVRAIT PER-
METTRE À D’AUTRES COMMU-
NAUTÉS DANS TOUTE L’AFRIQUE, 
AINSI QUE DANS D’AUTRES PAR-
TIES DU MONDE, CONFRONTÉES 
À DES RÉALITÉS COMPARABLES À 
CELLES DE FASS, DE LE DUPLIQUER 
POUR EXPLOITER PLEINEMENT LE 
POTENTIEL DES JEUNES. »

Les représentants du ministre de la 
santé et des jeunes ainsi que l’artiste 
Coumba Gawlo Seck ont insisté sur le 
rôle déterminent des femmes et des 
jeunes filles dans la réussite de la cap-
ture du dividende démographique. 



Coumba Gawlo Seck 
a invité ses sœurs à espacer leurs 
naissances pour préserver leur santé 
et s’adonner d’avantage à des activi-
tés génératrices de revenus.

Le petit commerce précaire est presque la seule activite génératrice de revenus pour les femmes



À l’occasion de la venue de la délé-
gation du Fonds des Nations-Unies 

pour la population, le maire de ladite 
commune, Ousmane Ndoye, a soutenu 
que ce projet peut permettre à certaines 
personnes de sortir de “la pauvreté et 
augmenter très sensiblement le niveau 
de vie avec une hausse des revenus des 
ménages”.

« Le projet FassE avec son vo-
let création d’emplois sera une 
véritable solution à l’émigration »

“Cette capture du dividende démo-
graphique est une véritable solution à 
l’immigration. Nous le savons, le divi-
dende démographique correspond à la 

croissance économique potentielle liée 
à l’évolution de la pyramide des âges de 
la population. Il s’agit notamment de fa-
voriser la croissance de la population ac-
tive par rapport à celle inactive”, a noté 
Ousmane Ndoye.

Et d’ajouter : “Ainsi, il s’agira, certes de 
mener une politique de planning familial 
bien comprise, respectant les valeurs, 
les us et coutumes des populations, 
mais surtout de mettre l’accent sur les 
investissements stratégiques, en partic-
ulier dans la santé et l’éducation en vue 
d’assurer une progression qualitative de 
ces populations. 

DÉMOGRAPHIE : LE MAIRE OUSMANE NDOYE 
S’ENGAGE À MAÎTRISER LA FÉCONDITÉ

Pour échapper au chômage beaucoup de jeunes s’improvisent vendeurs de 
fripperies dans les marches hébdomadaires.



« La nécessité de maîtriser la 
fécondité »

Sous ce rapport, l’édile de Gueule Tapée-
Fass-Colobane s’est engagé à maîtriser 
la fécondité des femmes et assurer la 
formation des jeunes de sa commune. 
“Nous nous engageons à maîtriser la 
fécondité. Il faut la maîtriser.” 

Nous nous engageons à assurer la for-
mation des jeunes, et mettre l’accent 
sur une bonne politique de santé en 
accompagnant les femmes vers les fi-
nancements dont elles ont besoin”. Ous-
mane Ndoye s’est aussi engagé à as-
surer la bonne marche dudit projet pour 
le mener à terme, au grand bénéfice 
des populations.Par ailleurs, le maire 
a annoncé que sa commune compte 

réaliser 18 projets d’ici la fin de l’année 
2018, dont la construction de la maison 
de la femme, l’aménagement du canal 
de la Gueule Tapée et la réhabilitation de 
toutes les écoles de la commune.

Et dans cette phase pilote du “Projet div-
idende démographique”, selon Ousmane 
Ndoye, l’UNFPA a choisi de réhabiliter 
tout d’abord le poste de santé de Fass, 
avec une maternité dotée de tout l’équi-
pement adéquat.

« CE PROJET PEUT PERMETTRE À 
CERTAINES PERSONNES DE SORTIR 
DE LA PAUVRETÉ ET AUGMENTER 
TRÈS SENSIBLEMENT LE NIVEAU DE 
VIE AVEC UNE HAUSSE DES REVE-
NUS DES MÉNAGES ».

L’assainissement pose un réel problème de santé publique. Ici des images de 
bouche d’égouts et du canal ouvert d’évacuation des eaux usées.



Le lundi 11 décembre 2017, Mad-
ame Gakuba, Représentant Résident 

(a.i) a conduit une délégation composée 
de 02 membres de son bureau, le Dr 
Kalidou Konté et Papa Madiop Diop ain-
si que Waly Sène du bureau Régional, 
au centre de santé de la Médina.
L’objet de la visite était d’informer le 
médecin chef du centre de référence, le 
docteur Jacques Ndour, du projet que le 
bureau régional de l’UNFPA, en rapport 
avec le bureau pays, veut mettre en

 œuvre dans le poste de santé de “Fass”.
Monsieur Ndour a remercié l’UNFPA 
de cette belle initiative. Il a porté à la 
connaissance de Madame Gakuba, son 
adhésion à ce projet, en assurant son 
appui pour sa réussite. Il a ajouté que 
la disponibilité des autorités locales du 
quartier de “Fass”, des organisations de 
jeunes, de femmes, y compris les « Badi-
enou Gokh, faciliteront la mise en œuvre 
d’un tel projet.

MADAME GAKUBA, REPRÉSENTANT RÉSIDENT  
AUX CENTRES DE SANTÉ DE LA MEDINA ET DE 

FASS.



DU MATÉRIEL HOSPITALIER D’AC-
COUCHEMENT OFFERT AU CENTRE 
DE SANTÉ DE FASS.

Le lendemain, mardi 12 décembre 
2017, les représentants du bureau 

UNFPA ont visité le poste de santé de 
“Fass”, sous la conduite de l’infirmier 
chef de poste Monsieur Amadou Sow.
AU CŒUR DE DAKAR L’ABSENCE  DE 
MATERNITÉ AU NIVEAU DU POSTE DE 
SANTÉ DE FASS MALGRÉ LA FORTE 
DEMANDE DES FEMMES DU QUARTI-
ER EN ÂGE DE PROCRÉER POSE UN 
PROBLÈME d’accès aux soins de santé 
reproductive.

Le principal problème qui a été soulevé 
par l’infirmier chef de poste était l’ab-
sence de maternité au niveau du poste 
de santé malgré la forte demande des 
femmes du quartier en âge de procréer. 
Ainsi, au moment de l’accouchement, 
les femmes sont obligées de se rendre 
vers d’autres structures. Pourtant, le 
poste de santé offre des services de 
consultations prénatales (CPN) et de 
Programme Élargi de Vaccination (PEV).  
C’est aini que le bureau pays de l’UNFPA 
a dôté la maternité d’une table de con-
sultation gynécologique équipée d’une 
lampe solaire pour les consultations.

Des femmes, souvent issues de zones rurales, viennent peupler Fass avec leurs enfants en bas 
âge et s’adonnent au travail de lingeuses, dans une extrême pauvreté.



FONDS DES NATIONS UNIES POUR LA POPULATION
BUREAU RÉGIONAL POUR L’AFRIQUE DE L’OUEST ET DU CENTRE
ROUTE DU KING FAHD PALACE,
ALMADIES – PO BOX 21090 DAKAR
WWW.UNFPA.ORG
WCARO.UNFPA.ORG
@UNFPA_WCARO

La mosquée d’une grande famille 
confrérique au coeur de Fass.


